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L’AUTRE REGARD...

Pascale
Bien qu’habitant Onex depuis 20
ans, ce n’est qu’aujourd’hui que j’ai
rencontré Pascale.

Nos chemins se sont certainement
croisés mais il faut croire que l’on
ne voit et ne côtoie que ce que
nous voulons bien voir et rencon-
trer. Parfois, certaines circonstances
nous obligent à avoir un autre
regard. Au travers de Pascale, j’ai
découvert l’association «L’Autre
Regard», curieux, non! En fait
Pascale est toujours accompagnée
de son chien «Gavroche», un Shar-
Peï à la peau toute plissée. Elle est
malvoyante. Son fidèle compa-
gnon est là pour la guider quand
elle doit se fondre dans l’inconnu.

Je ne vais pas vous parler en détail
de l’association car vous trouverez
tout sur internet à l’adresse:
www.lautre-regard.ch. Sachez
qu’elle a pour but de donner une
formation spécifique  à un chien-
guide ou d’assistance et rendre
possible l’accès à l’indépendance
motrice et sociale à la  personne
souffrant de handicap physique ou
sensoriel.

Gavroche était le chien de sa fille.
Pascale l’a adopté à son départ.
Elle avait déjà 3 ans. A force de
persévérance, de recherche, elle a
rencontré le trio Sonja Desclouds,
Michèle Mathy et Daniel Chervier,
membres fondateurs de «L’Autre
Regard», respectivement non
voyants et comportementalistes
professionnels.

Le tandem Gavroche/Pascale est en
formation! Qui forme qui? A se le
demander tellement la complicité
est grande. Elle répondra exacte-
ment aux besoins de Pascale en
déployant douceur, persévérance,
assiduité. Gavroche comprend son

langage, a mémorisé une foule de
mots, de trajets. Sa formation com-
plète a duré environ deux ans. Cela
valait le coup car Gavroche est son
œil, son bras en toutes circons-
tances et à présent son fidèle com-
pagnon de balades aux Evaux.

Pascale n’en reste pas là. En vieillis-
sant l’animal et le propriétaire doi-
vent faire des ajustements dans
leurs vies. Pour ce faire, elle a suivi
des cours de communication intui-
tive basés sur la méditation profon-
de avec la collaboration de son
chien. Et ça marche! Elle cherche
par tous les moyens à améliorer
son quotidien et par là même celui
de ceux, de celles, qui, comme elle,
sont handicapés. Avec un ami, elle
est à l’origine du harnais en tissu,
beaucoup plus léger que ceux en
cuir, pouvant être lavé et de sur-
croît bien moins cher. Actuel-
lement, elle aimerait trouver un
moyen de créer un guidon pliant
comme il existe des cannes
blanches télescopiques.

Pas de repos pour Pascale. Pas le
temps de se lamenter sur son sort.
Avant de quitter Pascale, j’ai voulu
savoir comment elle se sentait à
Onex au milieu de tous ces travaux:
«Pour nous, les malvoyants, il nous
a été déconseillé de prendre la
route de Chancy en raison des tra-
vaux du tram. Les équipements des
bornes tactiles répondent à notre
demande. Certaines choses sont à
améliorer comme par exemple,
mettre des bandes podotactiles,
faire attention de ne pas station-
ner n’importe où sur les trottoirs,
ne pas s’arrêter sur un passage à
piéton quand c’est l’heure de poin-
te, une meilleure collaboration
d’entraide avec la police municipa-
le... En ville, les conducteurs de
tram devraient annoncer leur
numéro de véhicule sans que l’on
soit obligé de le demander à une
tierce personne. Quant à la sécurité
dans nos rues onésiennes, il en va
comme partout en Europe. Il s’agit
de bon sens et d’éviter de se
mettre en difficulté. 

Paradoxalement, je me sens mieux
dans les rues de Londres qu’à
Genève. Le fairplay british y est
peut-être pour quelque chose!»

Et pour terminer, cet entretien et si
vous voulez aider les handicapés
de la vue, suivez ces quelques
consignes. Tout d’abord, si vous
pensez qu’une personne handica-
pée de la vue a besoin d’aide, par-
lez-lui et demandez si elle en a
besoin:

• A l’arrêt du bus, indiquez le
numéro du bus qui arrive.

• Laissez la personne handicapée
de la vue agir seule autant que
possible.

• Veillez à ce que les vendeurs ou
les serveurs s’adressent directe-
ment à l’aveugle et non pas à vous.

• Accordez le droit d’accès dans
tous les lieux publics (magasins
d’alimentation, piscines, cinémas,
postes, banques etc.)

• Evitez de distraire le chien-
guide: ne le prenez jamais par son
harnais, ne lui parlez pas, ne le
caressez pas et ne lui donner sur-
tout rien à manger.

• Le chien-guide ne peut pas ana-
lyser la situation du trafic. Indiquez
le bon moment pour traverser la
route à son maître.

• Si vous êtes détenteur d’un
chien, empêchez-le de s’approcher
du chien-guide au travail, en le
tenant en laisse et au pied.

Je vous remercie pour votre atten-
tion, aide et soutien à tous ceux et
celles qui sont différents. Si vous
croisez Pascale et Gavroche adres-
sez-leurs un grand bonjour et votre
journée s’en trouvera ensoleillée.

PG

L’autre regard
Cette association est née en 2002 du constat,
que trop souvent pour les personnes souf-
frant d’un handicap, les actes les plus simples
de la vie quotidienne les obligent à recourir
à l’assistance d’une tierce personne.
La solution proposée par l’association
«l’autre regard» est la formation de chiens
guides ou d’assistance par la personne han-
dicapée elle-même.
Par sa formation spécifique, le chien d’assis-
tance permet aux personnes handicapées de
retrouver une certaine indépendance dans
leur vie quotidienne.

La méthode
La personne handicapée est au centre de la
formation et prend en compte les spécificités
et les besoins liés au handicap.
La personne handicapée participe active-
ment à la formation de son chien, afin d’ac-
quérir tout au long  de l’apprentissage, les
techniques pour obtenir de son compagnon
à quatre pattes ce dont elle a besoin pour
l’aider dans ses tâches quotidiennes.
La formation s’effectue dans les lieux habi-
tuels de vie de la personne ( domicile, travail,
quartier, école, lieux de loisirs...). Ce sont les
formateurs de l’association qui se déplacent
chez la personne handicapée pour dispenser
la formation.

La personne handicapée définit elle-même
ses besoins d’aide, de façon à mettre en
place une formation personnalisée.
La formation achevée, l’association reste en
contact avec la personne handicapée pour
assurer un suivi et une réactualisation des
connaissances.
Tous les formateurs de l’association sont des
bénévoles et vous pouvez les aider en faisant
un don : Banque Raiffeisen Arve & Lac 
1225 Chêne-Bourg - CCP 12-6616-4
A votre demande l’Association vous adressera
un reçu pour votre don, ainsi qu’une invita-
tion à l’assemblée générale annuelle.

Pour en savoir plus: www.lautre-regard.ch


